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M. Camille Julllan publi-s dans la i 

" Bevue des Etudes anciennes » un ar­
ticla où il étudie la ,première inscrip­
tion découverte à Glozel. 

Si l'interprétation de M. Jullian est 
juste, l'auteu.r de l'inscr:iJption qui nc ' 
peut être dans ce cas préhistorique, 
était bien intentio'l1né à l'égarel de Vi­
chy €·t de son Syndicat d'initiative. 

:vI. Jullian donne la pllOtographi€ 
des lettres qu'il déchiffre et traduit 
comme suit en complétant, les abrévia­
tions. 

tali(teœ) nob(is) l (oquitur) Ax ... ut 
opitula = (e)tis amare, s(ic) 
n (oya) l(una) c(j.rca) cal (endas) 

april Os) 
aùite Sux(ollem) 

lavatim 
Ce qui y·eut diTe, mot à mot : 
( AillSi 'nous ,parloe Ax ... : Afin que yous 

[vous] aidiez à aimer, [faites] aInsi: iL 
la nOllvclle lune, autour des Calendes 
d'avrll, allez au S~clhon prendr-e. des 
bains )). 

M . Camille Jullian fait rema,rquer 
qU€ Suxon est le Sichon, ]a rivière qui 1 

passe p rès de Glü:!!Jel et qui rejoint l'Al­
li·er il Vichy. Il serait du reste fort pos­
siNe, pense-t-H, que Suxon désignât 
ici Vichy même. car bie·n 50UVC'lnt loes 1 

localités de conflu. ent portaient le nom 1 
de la moindre ri,-ière . (Voyez Esson-
nes, par exemple). . 

Ax .. . /peut êt.re le nom de la divinité i 
ou de la pl'êtressÜl qui a ,proféré l'ora­
cle : c'est un début de nom assez fl'B­
quent en Gaule : Mona, .\ xia, etc., et 
il semble que eeoS iDitiales Ax sc retrou­
vent sur d·es galets de Gloz€l. 

Pour traduire la lettre L. interprétée· 
plus haut loquitur, M. Jullian a songé 
aussi il lix (Lalis nobis Jix), pour Jex, 
sign ifiant recette, mot qui se r~trouYe 
aussi à Glozel 

La saison d-es bains, dans J'antiquité 
romaine, commençait au printemps ct 
correspondait sans doule ù la g,randc 
fête de la Lavatio, fin mars . La nou­
velle lune étai,t indiquéE'> pour le dé­
but du traitocment. (Voir le liyre de ~1. 
L. Bonnard sur La Gaule tllel'male). 

Au point de vue de la Jatinité, !\L 
J ullian TEmarque que l'expression 
adire, pou.r « aller [aux eauxl ») , SoS r e­
trouve 'chez Tibulle. La forme dn sll'oin 
lavatim, ipour lavaLum. est ft étudier. 

En ce qui concerne la paléogra,phie., 
M . Camille Jullian fait deux remar­
ques: 

10 l'E cursif latin a la forllle I I. Ici. 
cette forme est Couchl'e co qui eoSt cous­
tant dans les inscriptions authentiques 
de GIoz'el ; 

20 Le3 lettres oubliée.s ne Bont pas .re­
mises exactement à leur fPlace, mais 
un 'Deu en avant ou en if'€trait : LA-

VAMTI. pour LAVATH\1, et il. la der­
nière ligne, AUTIE, pour ADITE, à 
l'avant-dernière. 

Eyjdemment, on 'l1€ peut encore ga­
rantir l'autllentÏ!l.:ité doS l'inscription. 
Le faussaire, si faussaire il y a, est un 
sa,-ant d'ellYergnl'e, connaissant à. 
fond la langue et les 'habitudes balnéal­
l'es de l 'Empil"e, romain ct ]es arcanes 
da ]a paléogra.pl1ie cursiye latine. 
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